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		Suivez-nous sur les réseaux sociaux !


		 


		Facebook : facebook.com/editionsaddictives


		Twitter : @ed_addictives


		Instagram : @ed_addictives


		 


		Et sur notre site editions-addictives.com, pour des news exclusives, des bonus et plein d’autres surprises !


	


	

   Également disponible :
 

  Noël, toi et moi


  

Noël… La famille, le réveillon, les cadeaux… Personne ne hait Noël. Personne ?


Personne sauf peut-être Héloïse, perdue dans les grands magasins à la recherche de l’introuvable cadeau parfait pour sa sœur parfaite.


Personne sauf peut-être Alexandre, invité de force au réveillon de son patron…


Dans la cohue des préparatifs, Héloïse et Alexandre vont se croiser, se séduire et se lancer un improbable défi.


L’occasion de s’offrir une parenthèse enchantée, sensuelle et sans conséquences.


 


Sans conséquences… vraiment ?
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  Également disponible :


  Perfect Bad Boy


  Grâce à un concours, Evie gagne un voyage de rêve aux Caraïbes. Seule condition ? Le partager avec les cinq autres gagnants.


La question ne se pose même pas ! Mais parmi ces gagnants, il y a Braden. Bad boy, arrogant, irrésistible… il est tout ce qu’Evie fuit !


Pourtant, il est décidé à la séduire. Et les plages de sable fin, la mer turquoise, les longues nuits sont un cadre de rêve pour céder à la passion !


Sauf que le voyage ne se déroule pas tout à fait comme prévu… 
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   Également disponible :
 

  Always you


  

Flora est forte, indépendante et débordée. Pas besoin ni le temps d’avoir un homme dans sa vie, aussi sexy et attirant soit-il. Et surtout quand il s’agit de son patron !


Mais Sacha est aussi brillant que mystérieux, et déterminé à attirer Flora dans ses bras. Une nuit, une merveilleuse erreur… et tout bascule.


Car Flora l’ignore, mais ils sont liés, par leur passé. À quel point peut-elle se fier à un homme qui ne dit rien de lui mais qui semble en savoir beaucoup sur elle ?


Elle va devoir se décider vite, sa vie est en jeu… et son cœur aussi.
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   Également disponible :
 

  Jeux imprudents


  

« Il avait juré de ne jamais m’abandonner. Pourquoi a-t-il brisé notre pacte d’enfants ? »


Petits, June et Harry ont partagé leur solitude et joué à ne pas avoir peur. Aujourd'hui, leur passé les rattrape et, pour sauver leur peau, ils vont devoir s'apprivoiser à nouveau, s'unir enfin, se tendre la main… et ne plus jamais se lâcher.
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	Dark Side

	3 sexy romances
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	Alexandra Gonzalez


	SHADES OF YOU
Souviens-toi


	Extrait Premiers chapitres


	

	ZREE_001





	

		

		1. 


		Reed

		Je me gare sur le parking et ravale une boule dans la gorge. Celle qui s’est installée lors de mon passage devant le panneau de Cornfield. La ville où j’ai grandi, où j’ai survécu.

		Lunettes de soleil sur le nez, je les ôte, prudent. Le soleil vient de se coucher. Je mets un pied hors de ma Mustang Shelby de soixante-sept, puis le deuxième, et balaie les alentours d’un regard aigre.

		Me revoilà ici. En enfer.

		La minute d’après je suis dans ce bar. Ce bon vieux troquet en bord de route. Le Joey. Des flash-back, des souvenirs ne cessent d’apparaître dans mon esprit. Des cris de joie, des pleurs, des rires. Ceux de mon frère, ceux de Cara.

		Les coups, la douleur, l’humiliation et la peine giclent par gouttelettes noires sur le tableau de mon enfance. Le petit garçon qui s’est terré au fond de moi depuis toutes ces années est apeuré. Il hurle. Il hait cet endroit. Il veut partir, fuir.

		La minute suivante, appuyé au comptoir, je remarque une blonde au corps de déesse qui me reluque de bas en haut, l’œil félin, sûre d’elle. J’aimerais pouvoir lui dire de s’enfuir, loin, très loin de moi. Je ne suis pas quelqu’un de bien. Mais elle insiste, se déhanche sur la musique diffusée par le juke-box, et ne me quitte pas des yeux. C’est une invitation, un appel. Je suis faible. Elle devrait le voir. Elle n’est pas saoule. Elle sait ce qu’elle fait et ce qu’elle veut. Et là, en l’occurrence : c’est moi.

		Il fait nuit, la lune est déjà haute dans le ciel. Nous sommes sortis sans un échange de parole. Je n’ai pas résisté à ses charmes envoûtants et ses yeux de biches. Je ne suis qu’un homme après tout. Un homme de trente ans brisé par la vie. Un homme qui aime les femmes et le sexe.

		Impatient, je la plaque sous les escaliers en bois d’un vieux bâtiment, juste derrière le bar, et plonge mon nez dans le creux de son cou. Je frémis en sentant son parfum vanillé. Elle gémit et enfouit ses doigts fins dans mes cheveux puis les tire en arrière.

		– Attends. Attends…

		Je grommelle, impatient.

		– Attendre quoi ?

		– Comment t’appelles-tu ?

		Je me contrefous de faire connaissance. C’est d’ailleurs le cadet de mes soucis. Ce que je souhaite ? C’est la baiser, là et maintenant. Rien d’autre. J’ai roulé de longues heures pour venir ici, dans ce coin paumé. Un peu de divertissement sans prise de tête me ferait le plus grand bien.

		Effrontée, elle pose ses mains au niveau de mon torse et me maintient à distance. Je recule, laisse tomber ma veste en cuir sur l’herbe humide et pose mes doigts sur sa joue chaude et rougie. Je plonge ensuite mon regard dans le sien. Déjà ses yeux s’illuminent. Elle ne résistera pas. Aucune femme n’y résiste.

		– On s’en tape de mon prénom, soupiré-je par dépit.

		– Moi, c’est Melinda.

		– Tais-toi. Tu seras gentille.

		Je replonge mes lèvres aux creux de son cou. Elle se vexe, mais tremble sous mes baisers et caresses. D’un rapide tour de main, j’attrape sa ceinture et tire avec force sur la sangle qui se brise comme de la porcelaine. Lui enlever son short et la pénétrer, là, sous ces vieilles marches branlantes est mon unique et ultime objectif. Je n’en veux pas plus et n’en peux plus. Je sens déjà la pression s’enrouler autour de ma queue. Je m’empresse de défaire les boutons de mon jean. Elle en profite pour glisser sa main sous mon boxer. Je vacille à son contact, lève les yeux au ciel et gémis en sentant la douceur de sa paume s’activer à effectuer les premiers va-et-vient le long de mon pénis. Je sors un préservatif de mon portefeuille, arrache l’étui argenté de mes dents et l’enfile avec habileté.

		C’en est fini. Tout self-control m’abandonne. D’un geste qui n’a rien de délicat, j’ôte enfin son short, lui arrache son string et la soulève par les cuisses. Elle enroule spontanément ses jambes autour de mes hanches. D’un coup sec et sans ménagement, je la pénètre. Elle crie. Je grogne. Elle est aussi douce que du velours et très étroite. C’est tellement exquis que j’en perds pied. Sa chaleur, les sensations me rendent dingue. Mes coups de reins sont commandés par un instinct animal et primitif. Je deviens brutal, violent. Je suis comme ça. Qu’elle s’y fasse.

		– Hé ! Doucement.

		Je ne l’écoute pas. Je suis en transe.

		– Tu me fais mal !

		Je ne devrais pas, je sais. Mais j’ai besoin de ça. Je cherche ma jouissance. Celle qui me libérera. Pour qu’elle cesse de se plaindre, je lui pose ma main sur la bouche. Melinda, les sens en alerte, s’agite, ce qui ne m’en excite que davantage. Elle se débat et veut hurler, mais sa voix est étouffée par ma paume.

		Je peine à la maîtriser tant elle remue, mais je suis au bord de l’orgasme alors je la baise encore et encore, sans cesse, de plus en plus vite, de plus en plus fort, à bout de souffle. Elle se contracte, me griffe les épaules. Je suis à bout et sens les premiers frissons d’extase se propager en moi. Elle s’est calmée, attendant désespérément que j’en finisse, alors je relâche un peu ma poigne et lui retire la main de sa bouche pour soutenir plus fermement ses cuisses et lui infliger le coup de grâce qui me propulse dans une vive jouissance.

		Mais c’est une erreur : elle en profite pour hurler. Alors que je reprends à peine mes esprits, je lui agrippe le visage pour qu’elle me regarde bien en face.

		– Tu hurles encore une fois, et c’est mon poing que tu prends sur ta jolie petite gueule, O.K. ?

		Elle se fige et lorgne ma main menaçante avant de hocher la tête.

		– Maintenant, dégage ! sifflé-je en la bousculant.

		Elle se penche et ramasse ses vêtements, puis se paralyse à mon nouveau contact.

		– Tu racontes ce qui vient de se passer à qui que ce soit, tu es morte, pigé ?

		J’insiste.

		– Tu as compris ?

		Elle hoche encore une fois la tête et s’éloigne à la hâte.

		Je suis tout à fait capable de mettre mes menaces à exécution. Ce ne serait pas la première fois que j’ôte une vie, non parce que j’aime cela, mais parce que la vie ne m’a jamais fait de cadeau et ne m’en a jamais laissé le choix.

		Une fois rhabillé, j’observe Melinda partir, et quitte enfin l’ombre d’une démarche nonchalante. Traversant le parking, mon regard est aussitôt attiré par la voiture garée à côté de mon bébé, ma Mustang, et par une voix que je reconnaîtrais entre mille.

		– Merci Joey, pour la bonbonne de gaz. Je te revaudrai ça. Tu me sauves vraiment la vie et tu ne sais pas à quel point. Je ne pensais pas en trouver à cette heure-ci.

		Elle est là. Je n’en reviens pas, du moins je ne pensais pas la croiser aussi rapidement.

		Je m’approche lentement en me délectant de la voir aussi belle. J’ai toujours aimé ses longs cheveux bruns, son teint hâlé et ses grands yeux noirs. Je revois la petite fille qui courait et sautait à mes côtés dans les champs de maïs de mon abruti de beau-père. Ce souvenir me percute.

		Je me risque :

		– Cara ?

		Elle sursaute, ne s’attendant pas à ce que quelqu’un arrive derrière elle.

		– Oh ! Mon Dieu ! Vous m’avez fait une de ces peurs, dit-elle, les mains posées sur sa poitrine.

		Elle m’examine attentivement. Je vois passer une sorte de crainte dans ses yeux, quelque chose de rapide mais d’étrange. Est-ce que je lui fais peur ?

		– On se connaît ?

		– Reed. Reed Hamilton.

		Je lui tends la main sans lui en vouloir de ne plus se souvenir de moi. J’ai tellement changé depuis mon adolescence. Je suis persuadé que même mon cadet, que je n’ai pas encore revu, ne me reconnaîtra sûrement pas.

		Cara penche légèrement la tête sur le côté. Son visage s’illumine.

		– Bon sang ! Oui. Reed, comment vas-tu ? Tu… tu as tellement changé.

		***

		Mai 2001 

		

		
		Le souffle court, je m’allonge lourdement sur les herbes hautes pour reprendre ma respiration. Je me redresse ensuite sur les coudes afin d’observer Cara. Courbée, les mains en appui sur ses cuisses, elle rit. Notre course-poursuite au travers des champs l’a épuisée et lui a donné chaud. Ses joues sont empourprées. Ce qui la rend encore plus belle.

		– Allez ! Viens te baigner, trouillard.

		Maintenant immergée jusqu’aux genoux, dans la rivière qui longe la propriété de mon enfance, elle se dandine et s’efforce de tenir l’équilibre dans l’eau fraîche recouverte de galets glissants.

		– Moi ? Un trouillard ? Tu vas voir ce qu’il va te faire le trouillard.

		Je me lève et accours vers elle. Riant à pleine gorge, elle remonte le courant pour m’échapper, mais en vain. Je suis bien plus rapide. Une fois Cara à portée de main, je l’enserre et, dans un élan, je nous plonge dans l’eau profonde d’une crevasse.

		De retour à la surface, elle s’esclaffe. Je me hisse sur un rocher pendant qu’elle en fait de même. Allongés l’un à côté de l’autre, nous ôtons nos vêtements trempés. Vêtus de nos simples sous-vêtements, nous profitons des rayons du soleil et de notre après-midi de liberté.

		– Cara ? dis-je en observant le pollen danser autour de nous.

		– Hum ?

		Je me positionne sur mon flanc gauche tout en me maintenant la tête d’une main, puis la dévisage, ébahi et ravi de passer ce moment avec elle. Je la trouve tellement belle que les mots ne sortent pas. Je veux la toucher, l’embrasser ou ne serait-ce que lui avouer mes sentiments, mais je suis bien trop timide et mal à l’aise.
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